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sur un nid de fourmis blanches, ni en marchant, ni debout, ni en 
regardant des objets agités par le vent, le feu. le soleil, un Brah­
mane, de l'eau ou des vaches. Il doit les déposer, après avoir cou­
vert la terre de bois, de mottes, de feuilles et d'herbes, gardant le 
silence, enveloppé dans son vêtement et la tête couverte. — Il lui 
est ordonné dene manger, de ne se mettre en chemin, ni se coucher 
au crépuscule du matin et du soir. — De ne pas se laver dans un 
bassin de laiton, de ne pas manger dans un plat cassé, de ne pas 
mettre des objets de toilette qui ont servi à d'autres. — De ne pas 
écraser de mottes de terre, de ne pas couper l'herbe avec ses on­
gles"; de ne pas ronger ses ongles. — De ne pas étudier, couché 
sur un lit, ni les pieds sur un siège, ni les jambes croisées, ni 
après avoir mangé de la viande, ni en temps de brouillard, ni quand 
on entend le sifflement des flèches ou le son du luth, ni près d'un 
cimetière, près d'un village, sur un cheval, sur un arbre, sur un 
éléphant, sur un âne, sur un chameau, en voiture, sur un terrain 
stérile, dans un bateau. — De ne pas manger certains légumes, 
tels que oignon, ail, poireau, champignon. — De s'abstenir de 
viande autant que possible. 

Qu'il ne s'approche jamais de sa femme pendant les règles. 
Qu'il évite de la regarder, pendant qu'elle mange, qu'elle éternue, 
qu'elle bâille, qu'elle est assise nonchalamment, qu'elle se peint, 
qu'elle se parfume, qu'elle a la gorge découverte ou qu'elle accou­
che. — Qu'il ne touche pas. un homme ou un animal impur. Qu'il 
ne marche ni sur des os, ni sur des guenilles, ni sur des tessons. 
Qu'il se considère comme impur quand il lui est mort un parent. 

La moindre infraction à ces règles obligeait le Brahmane à des 
purifications sans nombre dont les principaux agents étaient : la 
science sacrée, les austérités, les suppressions d'haleine, le feu, la 
terre, l'eau, la bouse de vache et le beurre clarifié. A ce chapitre 
des purifications, j 'a i trouvé un passage qui m'a paru mériter les 
honneurs d'une reproduction textuelle : 

« La bouche d'une femme est toujours pure; la main d'un ouvrier 
est toujours pure, quand il travaille; l'oiseau, quand il fait tom­
ber un fruit; le jeune animal, pendant qu'il tette; le chieo, 
pendant qu'il chasse les fauves. » 

Les enseignements moraux sont aussi très nombreux : 


